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En 2020, la
Police de

l'ONU célèbre
ses 60 ans !



Aussi appelés les "bérets bleus", les
policiers de l'ONU participent aux
opérations de maintien de la paix.
Déployés pour la première fois en
1960, dans le cadre de l'ONUC, la
mission de maintien de la paix au

Congo, les contingents de policiers
contribuent à la construction de la

paix civile et, à terme, à la
construction et à la stabilisation de
l'Etat de droit. Les forces de police
permettent également de sécuriser

des élections, participent au combat
contre l'extrémisme, contre les

violences sexuelles ou bien encore la
criminalité organisée.



Qui sont les
policiers de l'ONU ?



Principalement, les policiers de
l'ONU sont des membres des forces

de police des pays membres détachés.
Quelques 129 pays membres ont

détaché des policiers aux Nations
Unies depuis 1990.

Les policiers de l'ONU relèvent du
département des opérations de

maintien de la paix, placé sous le
contrôle du Secrétaire Général

adjoint chargé des opérations de
maintien de la Paix. Un Conseiller
pour la police des Nations Unies

épaule le Secrétaire Général adjoint.
Il apporte une expertise de terrain,
quand le Secrétaire Général adjoint

est plutôt issu du milieu
diplomatique.



Le Portugais Luís Carrilho
est le Conseiller pour la
Police des Nations Unies
depuis 2017. Il a servi à

plusieurs reprises dans les
théâtres d'opération de la
Police des Nations Unies,
en République Centre-

Africaine, à Haïti ou bien
encore au Timor Oriental.

Ancien Ambassadeur de la
France en Suède, Jean-

Pierre Lacroix est, depuis
février 2017, Secrétaire

Général adjoint des
Nations Unies en charge

des opérations du
maintien de la paix.



Il existe une force permanente de Police
des Nations Unies, basée en Italie, qui
permet de déployer des troupes pour

démarrer les missions. Elle apporte un
soutien administratif et politique aux

différentes missions en cours.





Les policières jouent un rôle crucial
au sein des services de maintien de la
paix. De fait, il est essentiel que les

forces de police soient représentatives
de la population. Intégrer des
policières permet de redonner

confiance en les services de maintien
de l'ordre aux populations locales. Les
policières sont aussi un exemple pour
l'ensemble des jeunes filles des pays

touchés par l'instabilité. Elles
encouragent les femmes et les jeunes
femmes à faire valoir leurs droits et à

envisager de faire carrière dans le
secteur de l’application de la loi. Elles
aident également à lutter contre les

violences sexuelles. 



Soucieuse de ces
enjeux, l'ONU

encourage les Etats
Membres à

envoyer plus de
femmes dans les

opérations de
police des Nations
Unies. A cet égard,
en août 2009, a été

lancé le
programme

"Action mondiale". 



Établir une politique qui fixe le
pourcentage de leur contribution
en policières sur un pied d’égalité
avec le ratio hommes-femmes de
leur police nationale ;
Revoir leurs exigences et
procédures de recrutement aux
fins du déploiement international
pour faire en sorte qu’il n’y ait
pas de restrictions à la
candidature des femmes ;
Envisager d’offrir des incitations
aux policières qui servent dans les
missions de maintien de la paix.

Le programme "Action mondiale"
encourage les Etats Membres à :



Afin de mettre en oeuvre cette
ambitieuse initiative, des formations
spécifiques ont été conçues, financées

et mises en œuvre pour accroître le
nombre de femmes pouvant être

déployées en tant que policières des
Nations Unies. Sur les 9000 policiers
de l'ONU, un peu moins de 1200 sont
des femmes. La résolution 2242 (2015)

du Conseil de sécurité a réitéré
l'importance des effectifs féminins.

https://youtu.be/gEMKABM1rxA


Le département s'est aussi sensibilisé
aux problématiques d'égalité de genre.

De meilleures pratiques ont été
adoptées, d'après le Cadre

d’orientation stratégique concernant
le rôle de la police dans les opérations

internationales de maintien de la
paix, de la politique du Département

des opérations de paix et du
Département de l’appui opérationnel

sur l’égalité des femmes et des
hommes dans les opérations de

maintien de la paix des Nations Unies  
et de la stratégie prospective du
Département des opérations de

paix/Département de l’appui
opérationnel pour l’égalité des sexes.



Depuis 2011, le Prix international des
policières du maintien de la paix

récompense une remarquable policière du
maintien de la paix en poste.

2011 : Shahzadi
Gulfam  en poste
au Timor-Leste

2012 : Rezi
Danismend en

poste au Libéria

2013 : Codou
Camara en poste

à Haïti

2014 : Shakti Devi
en poste en
Afghanistan

2015 : Raluca
Domuta  en poste

à Haïti

2016 : Yvette Boni
Zombre en poste

en Réoublique
Centrafricaine

2017 : Annah
Chota en poste à

Abiyé

2018 : Phyllis
Ama Tebuah

Osei en poste en
Somalie

2019 : Seynabou Diouf en poste en
République démocratique du Congo



La France et la
police onusienne





Dans son discours, la Représentante
Permanente adjointe Nathalie

Broadhurst a réitéré le soutien de la
France aux opérations de police, pilier
fondamental de la consolidation de la

paix et de l'Etat de droit. Mme.
Broadhurst a également souligné

l'importance d'établir une relation de
confiance avec les populations locales,

notamment en respectant les règles
sanitaires pour ne pas être perçu

comme vecteur de propagation de la
maladie. Elle a également rappelé
l'importance de la formation des
agents, notamment pour qu'ils

maîtrisent la langue du pays hôte.



La France déploie actuellement 21
gendarmes dans trois missions : la

MINUSMA au Mali, la MINUSCA en
Centrafrique et la MONUSCO au

Congo.

La France a, à plusieurs reprises,
affirmé son soutien à la police

onusienne. En novembre 2016, le
Représentant Permanent adjoint

Alexis Lamek expliquait qu'il fallait
favoriser la capacité de la police ONU

pour une meilleure protection de la
population. L'année suivante, la

Représentante Permanente adjointe
Anne Guéguen soulignait le rôle
central de la police onusienne.



Par ailleurs, la France soutient
pleinement les efforts d'intégration des
femmes dans le cadre de l'initiative
"Action mondiale".

A ce titre, la Générale
française Bettina

Patricia Boughani sera la
prochaine Commissaire

de police de la
MINUSMA. Elle sera la

première femme à
diriger la composante de
police de l'ONU au sein

de cette mission, a
annoncé la délégation
française aux Nations
Unies le 14 novembre.



Retrouvez le discours complet de Mme. Broadhurst en
cliquant ici.

Retrouvez le discours de M. Lamek en cliquant ici.

Retrouvez le discours de Mme. Guégen en cliquant ici.

https://www.afnu.fr/
https://www.facebook.com/Association-fran%C3%A7aise-pour-les-Nations-Unies-AFNU-682737351849042
https://fr.linkedin.com/in/association-fran%C3%A7aise-pour-les-nations-unies-a4644aba
https://twitter.com/afnuonu
https://www.instagram.com/unafrance/
https://onu.delegfrance.org/2020-marque-le-60eme-anniversaire-de-la-police-des-Nations-Unies
https://onu.delegfrance.org/Il-faut-favoriser-la-capacite-de-la-police-ONU-a-assurer-une-meilleure
https://onu.delegfrance.org/Police-onusienne-un-role-central

